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FESTIVAL DE CHANT Le ténor, organiste professionnel et chef de chœur Jean-David Waeber codirige 
ce soir la Schola à l’église de Bramois. 

Une vie dédiée à la musique
JOËLLE ANZÉVUI 

Durant le 64e festival des chan-
teurs du groupement du Valais 
central (GCVC), Jean-David 
Waeber dirigera, devant un jury, 
ses deux sociétés chorales que 
sont la Léonardine de Saint-
Léonard et le Chœur d’hommes 
de Lens. Mais c’est surtout ce 
soir qu’il tiendra le premier rôle 
en prenant la baguette de la 
Schola de Sion. Un privilège qui 
lui échoit suite au concours 
Désir d’Avenir organisé en 
marge du festival au cours du-
quel il s’était particulièrement il-
lustré. 

Un sacre pour ce jeune chef 
prometteur appelé à conduire le 
chœur d’hommes et l’ensemble 
vocal (voix mixtes) de la Schola. 
De son orgue, il accompagnera 
aussi le chœur des garçons, sous 
la direction du chef titulaire de la 
Schola, Marc Bochud. «Un vrai 
challenge vu le niveau haut de 
gamme de ces chanteurs bénéfi-
ciant d’une solide formation musi-
cale», relève-t-il avec passion. 
Son enthousiasme ne s’arrête 
pas là, l’ensemble du festival le 
séduit. «La régularité du rendez-
vous permet aux chefs de chœurs 
de démontrer d’une saison à l’autre 
les fruits de leur travail. L’équilibre 
entre répertoires religieux et profa-

nes instaure en outre une belle dy-
namique, à laquelle le public n’est 
pas insensible.» 

Le parcours atypique de ce 
jeune chef de 30 ans le distingue 
de ses confrères. Jean-David Wae -
ber est arrivé au chant par le ré-

pertoire classique plutôt que par 
les chœurs de village. Après avoir 
enchaîné bachelor et master d’in-
terprétation en orgue à Fribourg 
et s’être perfectionné dans la mu-
sique ancienne à Milan, l’orga-
niste a rejoint en 2000 le registre 
de la chorale. «Il existe une réelle 
parenté d’écriture entre ces deux 
cercles. La technique vocale me fai-
sant défaut, j’ai suivi dans la foulée 
des cours de chant au conserva-
toire. Chanter se révèle in fine un 
atout pour l’instrumentiste.» 

 
L’âme de la Léonardine 
Jean-David Waeber partage dé-

sormais ses activités profession-
nelles entre chœurs et presta-
tions d’organiste. En 2010, il a re-
pris la direction de la Léonardine. 
«A 25 ans, je débutais ma forma-
tion de chef de chœur mais la sauce 
a pris tout de suite. Nous avons 
progressé au niveau musical et nos 
effectifs ont pratiquement doublé.» 

Rémy Bétrisey, président de la 
Léonardine, se félicite de ce 
choix: «Je ferai tout pour le garder 
le plus longtemps possible. Son exi-
gence nous permet de monter en 
puissance. Il est l’âme de tous nos 
projets. Pas un seul choriste ne re-
chigne quand il s’agit de mettre les 
bouchées doubles car il nous com-
munique le bonheur de chanter.» 

La passion de l’orgue 
Jean-David Waeber s’est, par la 

suite, engagé au Chœur d’hom-
mes de Lens. «On arrive toujours 
avec ce que l’on est et ils m’ont pris 
tel quel, avec mon intransigeance 
au niveau de la qualité de la parti-
tion. La facilité ne m’inspire pas.» 
Guidé par une même rigueur, il 
a depuis repris la présidence des 
chefs de chœurs du Valais «pour 
fédérer les gens et leur proposer 
une formation continue.» Dans 
cet univers foisonnant qui est le 
sien, l’orgue restera toujours son 

histoire d’amour de la première 
heure. «Son côté machine m’a 
tout de suite fasciné. On joue avec 
les pieds, les mains sur plusieurs 
claviers et il y a plein de boutons 
partout. C’est très spécial. Les fans 
de cet instrument sont souvent des 
personnes décalées. Les organistes 
les taxent d’ailleurs d’organopa-
thes!» 

La musique côté jardin 
La musique rythme encore la 

vie privée de ce Lensard d’adop-
tion et de son épouse, violo-
niste et chef de chœur d’en-
fants. Même ses activités an-
nexes, tel le yoga pratiqué pour 
la gestion du stress et de la res-
piration, n’échappent pas à sa 
vocation initiale. «J’ai grandi 
dans un milieu campagnard vau-
dois et ce n’est que très récem-
ment que j’ai enfin accepté l’idée 
que musicien est un vrai métier. 
Le mien!» !

A 30 ans seulement, Jean-David Waeber cumule les engagements de chef de chœur et d’organiste. Mais ce soir, c’est à l’église de Bramois qu’il se 
produira en dirigeant la Schola de Sion. SACHA BITTEL

TROIS JOURS DE FÊTE 
Le 64e festival GCVC organisé par le 
chœur mixte Sainte-Cécile de Bra-
mois débutera ce soir avec la 
Schola de Sion, en concert à 
l’église dès 19 h 30. 
Le coup d’envoi de la journée des 
enfants sera donné par le Kiosque 
à musiques de la RTS à 11 heures. 
Les chœurs d’enfants se produi-
ront ensuite à l’église dès 13 h 30 
ainsi que dans les rues du village. 
Dimanche, lors de la journée du 
festival, les chœurs du groupe-
ment se succéderont devant un 
jury à l’église dès 8 h 30. Des au-
bades dans le village ponctueront 
la fin d’après-midi. ! JA 

Programme complet sur  
www.sainte-cecile-bramois.ch.  
Billetterie auprès de la pharmacie  
de Bramois, Tél. 027 203 63 20.

"«Avec la 
Schola, le chef 
de chœur doit 
vraiment être  
à la hauteur.» 
JEAN-DAVID WAEBER 
CHEF DE CHŒUR ET ORGANISTE

Que savons-nous sur les 
abeilles? Ces insectes, à la place si 
importante dans la biodiversité, 
fascinent ou effraient. «L’abeille 
est la reine de la planète, nous de-
vons la protéger», explique Marco 
Richard, apiculteur et concep-
teur, avec Jean-Luc Dessimoz, de 
la balade «Couleur miel» qui est 
inaugurée samedi à l’hôpital de 
Sion. Un sentier didactique ima-
giné et créé par ces membres de 
la Fédération d’apiculture du 
Valais romand. 

Le sentier fait le tour des bâti-
ments de la clinique romande de 
réadaptation et de l’hôpital de 
Sion à travers neuf panneaux ex-
plicatifs. «Il est accessible aux per-
sonnes à mobilité réduite.» La 
reine, le pollen, le miel, le venin, 
autant de thèmes si souvent 

abordés et pourtant méconnus. 
La balade se conclut avec l’arri-
vée au rucher de Marco Richard, 
dans la zone des jardiniers de 
l’hôpital. Là, petits et grands 
pourront découvrir une ruche 

vitrée, permettant de voir le tra-
vail acharné des ouvrières au-
tour de la reine. ! SJ 

Rendez-vous demain à 10 heures  
au rond-point du parking de l’hôpital.

HÔPITAL DE SION Un sentier didactique inauguré demain. 

Pour connaître les abeilles

Le rucher dans le secteur des jardiniers de l’hôpital. LE NOUVELLISTE

SAVIÈSE 
Ballet aérien de deux-roues

Deux sports, mais une passion 
commune, l’équilibrisme sur 
deux roues. Pour sa dixième édi-
tion, le trial moto de Savièse in-
nove en organisant la première 
manche de la Coupe suisse de 
vélo trial qui se déroulera same-
di à Saint-Germain. L’Auto Moto 
Club du Sanetsch et le Trial Club 
du Chablais sont à l’origine de 
cette grande première. «Les deux 
sports se ressemblent. A vélo, le 
corps fait les efforts que le moteur 
réalise à moto», explique Fabien 
Dubuis, membre des clubs et or-
ganisateur de la manifestation. 

Pour lui, le trial vélo se montre 
très impressionnant. Détente, 
précision et gestion du vide sont 
indispensables. Il faut dire que 
les cyclistes sont perchés trois 
mètres au-dessus du sol, sans 
protection. Ceux pour qui le 

bruit du moteur résonne mieux 
que celui des pédales seront ser-
vis dimanche avec le champion-
nat valaisan de trial moto. ! SJ 

Samedi et dimanche le show a lieu  
de 10 à 16 h 30, avec grand bal samedi soir.

Colin Dubuis, espoir saviésan. NF

CHAMOSON 
Amicale des 
fanfares DC

Préparer un rendez-vous musi-
cal d’envergure nécessite beau-
coup d’efforts. L’Avenir arrive au 
bout de sa préparation puisque 
ce week-end elle accueillera la 
47e Amicale des fanfares DC du 
district de Conthey à la salle po-
lyvalente de Chamoson.  

La journée de samedi com-
mencera dans la plus pure tradi-
tion à 15 heures avec l’agape po-
litique au bar à vin. Après la ré-
ception des sociétés invitées, le 
traditionnel défilé est prévu à 
17 h 30. 

Comme l’indique Marc-André 
Carrupt, vice-président du co-
mité d’organisation, «en plus de 
la Cécilia d’Ardon, de la Con cordia 
de Vétroz, de la Persé vérante de 
Plan-Conthey, de l’Edel  weiss des 
Diablerets des Hauts-de-Conthey 
et de la Rosa blanche de Nendaz, 
nous aurons le plaisir d’accueillir 
l’Union instrumentale de Leytron, 
sa filleule, et la Villageoise de 
Chamoson, société sœur de la 
commune».  

La partie officielle de 18 h 15 
sera suivie des productions sur 
scène dès 19 heures. A 23 heu-
res, un bal terminera les festi-
vités. Festivités qui auront 
commencé la veille par une 
grande soirée bavaroise avec la 
choucroute préparée par Loris 
Lathion, suivie à 20 h 30 du 
spectacle Happy Bavarians. 

Nouveaux costumes 
Cette fête permettra à l’Avenir 

d’inaugurer ses nouveaux costu-
mes. Pendant vingt-huit ans, ses 
musiciens ont revêtu queue-de-
pie lie-de-vin et haut-de-forme 
anthracite. ! CKE/C 

Billets pour le concert disponibles aux 
guichets des Raiffeisen des Coteaux  
du Soleil ou sur www.avenirchamoson.ch

PLAINE-MONTAGNE 
Le projet de liaison 
avance à petits pas 
Le projet de liaison par câble 
entre Sion et le cône de Thyon 
joue la montre. 
L’Office fédéral des transports 
(OFT) avait convoqué hier des 
représentants de TéléSion et 
de Téléveysonnaz pour une 
réunion à Berne. Un ordre du 
jour laconique et une invitation 
lancée très tardivement ne 
présageaient pas de résultats 
spectaculaires. 
Si du côté de l’officie fédéral on 
ne commente pas les dossiers 
en cours, Jean-Marie Fournier 
assure pour sa part que «cette 
réunion a permis un certain 
rapprochement entre les 
parties en présence». Le 
président de la ville de Sion, 
Marcel Maurer, qui était 
également du voyage, confie 
que «le processus continue, 
même si la question de la 
propriété des terrains n’est pas 
facile à régler.» La conclusion 
du président de la bourgeoisie 
de Sion, Antoine de Lavallaz, 
résume ainsi les résultats de 
cette rencontre bernoise: 
«Aussi longtemps qu’il y a un 
dialogue, c’est positif.» Des 
discussions qui se 
poursuivront avec les mêmes 
acteurs en mai à l’hôtel des 
Vignes.! LS
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